
Mercredi 25 octobre 2023 | JA 1211 GENÈVE 11 | N° 248 | Fr. 4.20 (TVA 2,5% incluse) | France € 4.20

Lemédiagenevois.Depuis1879 | www.tdg.ch |

Les SIG vont mesurer
notre consommation
d’électricité quasi en
temps réel. Réactions
Genève, page 5

Les actes
antisémites
augmentent.
Inquiétude
Genève, page 7

Ge/Servette bat
le Lausanne HC au
terme d’un 3e tiers
à rebondissements
Sports, page 9
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Familles
Quand un enfant
grandit avec la guerre
Quels troubles risque-t-on de dévelop-
per quand, dans son enfance, on a
connu les bombes, le manque d’eau et
de nourriture? Un psychiatre se penche
sur la situation de ces enfants, qui est
malheureusement d’actualité. Page 20

Guerre Israël-Hamas
Proposition surprise
d’EmmanuelMacron
En visite à Jérusalem, où il a rencontré
le premier ministre israélien Benyamin
Netanyahou, le président français a,
notamment, évoqué la création d’une
«coalition internationale» pour lutter
contre le Hamas. Un expert décrypte
ces déclarations. Page 11

Pollution
Ces cigarettes-là,
il faut les recycler!
Leurs ventes ne cessent d’augmenter.
Las, à peine consommées, les cigarettes
électroniques jetables finissent trop
souvent à la poubelle, alors qu’elles
devraient être recyclées, comme tout
objet électrique. Nos conseils. Page 7

Aménagement en ville
La propriétaire dit
oui à la cour fleurie
C’est une belle nouvelle. À Genève, les
habitants du 36-38, rue des Bains vont
pouvoir continuer à planter fleurs et
légumes dans leur cour intérieure. La
régie avait dit non, mais la propriétaire
de l’immeuble, elle, a donné son feu
vert à ces mains vertes. Page 6

L’éditorial

Compteurs
connectés: il
faut expliquer

Ce qui touche au foyer, à la sphère de
l’intime, est toujours sensible. Personne
n’aime que les autorités viennent
observer de près nos habitudes. Notre
logement est un des rares endroits
de tranquillité dans un monde agité.

Il est donc logique que les compteurs
électriques «intelligents» que déploie-
ront prochainement les Services
industriels de Genève (SIG) suscitent
une certaine méfiance. Ces boîtiers
permettront à la régie publique
de suivre au quart d’heure près la
consommation électrique des foyers
genevois équipés.

L’intérêt? Pour le fournisseur,
cette technologie permet d’optimiser
le fonctionnement du réseau et de
réduire les coûts. Les clients, eux,
disposeront de plus d’outils pour
réduire leur consommation d’énergie.

Restent des doutes: comment être
certain que ces informations ne seront
pas utilisées à d’autres fins? Les SIG
promettent que les forfaits ne change-
ront pas et que les données seront
anonymes. Il faudra encore convaincre
la population de cela. Sinon la régie
publique peinera à atteindre son but:
80% des foyers du canton équipés
de ces compteurs d’ici à la fin de 2027.

Pour y parvenir, les SIG comptent
notamment facturer les coûts de relève
manuelle à ceux qui auront refusé les
boîtiers connectés. Le bâton sans
la carotte. Un mauvais départ si la régie
publique espère rassurer les Genevois…

L’urgence climatique justifie
l’utilisation de cette technologie. Il est
nécessaire de mieux comprendre notre
utilisation d’électricité pour identifier
des pistes d’amélioration. Mais forcer
le passage sans prendre le temps
d’informer la population ne serait pas
efficace. Comme le dit le spécialiste
de l’informatique Dimitri Konstantas,
il faut «expliquer, expliquer et encore
expliquer» aux citoyens le bien-fondé
de cette technologie. Page 5

Emilien
Ghidoni
Rubrique Genève

Ken Loach, l’éloge de la solidarité

Cinéma Avec «The Old Oak», le réalisateur anglais, 87 ans, et son éternel scénariste
Paul Laverty se promènent dans le milieu syndical. Leur long métrage, présenté lors du
dernier Festival de Locarno, évoque la crise migratoire vue de l’intérieur. Page 17 FILMCOOPI

Il vivait dans les bois,
l’État l’a forcé à partir
Depuis plus dedeux ans,
un hommevivait en forêt
àSatigny. Le propriétaire
de la parcelle lui avait
donné son accord.

Malgrécetteautorisation,
leCantona finalement
exigé sondépart, car
la loi interdit àquiconque
des’installerdans lesbois.

Ondevrait accorder une
place auxermites, relève
l’abbé JacquesRime,
qui a fait des recherches
sur ce sujet. Page 3

AFP

Genève, page 7

Christiane Benner
devient la première
femme à diriger
le très puissant

syndicat allemand
IG Metall. Portrait.

Page 13
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Ce type de
discrimination
connaît une nette
augmentation
au sein de notre
canton. Réactions.

Giacomo Notari

Court et concis. C’est ainsi que
l’on pourrait qualifier le commu-
niqué de presse publié hier ma-
tin par la Licra-Genève (Ligue in-
ternationale contre le racisme et
l’antisémitisme). En quelques
lignes, l’antenne genevoise a fait
part de son inquiétude concer-
nant la hausse des actes à carac-
tère antisémite au sein du can-
ton depuis le 7 octobre, jour de
l’attaque du Hamas contre Is-
raël. «Nous ne pouvons accepter
que les événements internatio-
naux actuels soient transposés
en Suisse en y menaçant la co-
hésion sociale de notre pays»,
lit-on notamment dans le com-
muniqué.

Cette prise de parole fait suite
aux chiffres publiés vendredi
dernier par la Cicad (Coordina-

tion intercommunautaire contre
l’antisémitisme et la diffama-
tion), qui indiquaient que,
parmi les 88 actes à caractère
antisémite advenus en Suisse ro-
mande depuis le 7 octobre, une
importante partie de ces der-
niers avaient été recensés à Ge-
nève.

Croix gammées
La plupart du temps, cela
concerne des insultes sur les ré-
seaux sociaux. Mais pas seule-
ment. «Des personnes ont ré-
cemment retrouvé des croix
gammées ou des étoiles de Da-
vid gravées ou dessinées sur
leurs portes d’ascenseur ou
d’appartement», signale le se-
crétaire général Johanne Gur-
finkiel.

La conseillère administrative
chargée du Département de la
sécurité et des sports de la Ville,
Marie Barbey-Chappuis, avait
notamment dénoncé les nom-
breux tags antisémites – désor-
mais effacés – apparus à Genève
il y a bientôt deux semaines.

La secrétaire générale de la
Licra-Genève, Carole Fumeaux,
rappelle une distinction fonda-
mentale à faire: «Condamner
l’antisémitisme n’a rien à voir

avec un positionnement poli-
tique. En Suisse, toute discrimi-
nation est punissable par la loi,
et l’antisémitisme en fait partie.
Il y a un amalgame à éviter ab-
solument entre d’un côté la cri-
tique d’un positionnement poli-
tique, qui est tout à fait tolé-
rable, et de l’autre un compor-
tement discriminatoire qui
relève du délit, comme cela ap-
paraît dans le Code pénal
suisse.»

Les enfants aussi victimes
La situation au Proche-Orient se
répercute aussi dans les écoles
primaires genevoises, et c’est là
d’ailleurs le point qui inquiète le
plus Johanne Gurfinkiel, secré-
taire général de la Cicad: «On re-
çoit des appels de parents d’en-
fants d’une dizaine d’années qui
se font insulter à l’école. Quatre
cas ont été recensés en l’espace
de quelques jours seulement.
C’est un phénomène très inquié-
tant qui doit être géré avec da-
vantage de fermeté, car, actuel-
lement, les personnes concer-
nées sont sujettes à de fortes an-
goisses et un malaise légitime.»

Ce n’est pas faute d’avoir fait
de la prévention chez les plus
jeunes une priorité, comme le

rappelle Carole Fumeaux: «De-
puis la rentrée, nous nous
sommes déjà déplacés dans une
centaine de classes de Suisse ro-
mande, avec à chaque fois
comme but de sensibiliser
contre les discriminations en
tout genre au travers d’ateliers.
Nous faisons passer ce message
constamment, et non pas uni-
quement en réaction à des évé-
nements ponctuels.»

Néanmoins, c’est bien
lorsque ces événements ponc-
tuels adviennent que la situation
à tendance à empirer. Fau-
drait-il donc, en plus de la pré-
vention, changer le système de
sanction lorsque des actes dis-
criminatoires en tout genre ad-
viennent chez les plus jeunes?
«Ce qui semble certain, c’est que
pour le moment, la réponse
n’est pas satisfaisante, com-
mente le secrétaire général de la
Cicad. Les choses qui sont mises
en place sur le papier ne fonc-
tionnent pas du tout. Des dé-
marches pédagogiques plus
poussées sont nécessaires.»

Une réunion avec Anne Hilt-
pold, conseillère d’État chargée
du Département de l’instruction
publique, est prévue le 18 no-
vembre.

La recrudescence des actes
antisémites inquiète

Phénomène croissant

Pollution
Ces objets devraient
être traités séparément,
or ils finissent souvent
à la poubelle. Une filière
de tri a été créée cet été.

La vente de cigarettes électro-
niques jetables, dont font partie
les puff bars, ces modèles aux
goûts fruités très à la mode, ne
cesse d’augmenter; en 2022 en
Suisse, plus de 10 millions d’uni-
tés ont été importées. Ces produits
ne devraient pas finir à la pou-
belle, car ils entrent dans la caté-
gorie des déchets électriques.
Pourtant, la majorité finit bel et
bien à la benne. Une filière de ré-
cupération a été créée en Suisse et
se déploie à Genève.

Obligation légale
Les e-cigarettes jetables
contiennent au minimum
150 bouffées (environ 11 cigarettes
classiques) et au maximum
5500 bouffées (400 cigarettes), se-
lon Carrefour addictionS. En rai-
son de leur batterie – un accumu-
lateur au lithium – et d’une résis-
tance chauffée électriquement,
elles sont considérées commedes
appareils électriques.

Par conséquent, selon la loi, un
consommateur devrait pouvoir ra-
mener gratuitement sa puff chez
un kiosquier ou une grande sur-
face qui en propose dans son as-
sortiment. «Dans les faits, peu la
reprennent, car, jusqu’à récem-
ment, il n’existait pas de filière de
recyclage», constate Matthieu
Raeis, chef du secteur déchets à
l’Office cantonal de l’environne-
ment genevois.

C’est chose rectifiée depuis cet
été. Les fabricants et distributeurs
peuvent conclure un partenariat
avec SENS eRecyling. Cette fonda-
tion zurichoise à but non lucratif
spécialisée dans le recyclage des
appareils électriques et électro-
niques leur fournit des sacs de col-

lecte qu’ils peuvent ensuite ren-
voyer gratuitement par la poste à
la fondation, ou les apporter dans
des centres spécifiques.

Sacs gratuits
«Les coûts de la collecte, du trans-
port et de la valorisation sont fi-
nancés par SENS eRecycling au
moyen d’une contribution antici-
pée de 15 centimes par cigarette
électronique, prélevéepar le fabri-
cant ou l’importateur sur le prix
de vente», indique la fondation.
Au 1er janvier, le nombre de parte-
naires avait atteint 50%depart de
marché. «Nous devrions être à
80% à la fin de l’année», précise
SabrinaBjöörn, directrice adjointe
de SENS eRecycling.

Elle ajoute qu’à Genève, un
partenariat a notamment été
conclu avec LikeMe, «l’undes plus
grands importateurs en Suisse».
Des petits commerces peuvent

commander gratuitement des sacs
sur le site de la fondation, «plu-
sieurs milliers ont déjà été en-
voyés en Suisse, dont à Genève.
Notre but est d’en offrir bientôt
aux particuliers.» Encore faut-il
que le consommateur joue le jeu
du recyclage…

Gaspillage des ressources
SENS eRecycling vise un taux de
retour de 50% des cigarettes je-
tables vendues, ce qu’elle estime
être un objectif «élevé». Mat-
thieu Raeis, lui, le qualifie plutôt
d’«extrêmement bas… La créa-
tion de cette filière est certes po-
sitive, mais 50% des produits
continueront de finir à la pou-
belle et dans la nature…» Et
d’ajouter que ce sont tout autant
de gaspillage de ressources natu-
relles non renouvelables, de
source de pollution – pour la
production et l’élimination – et
de danger dans les centres de tri,
car les batteries peuvent s’au-
to-enflammer.

Pour Matthieu Raeis, au-delà
du recyclage, c’est la naturemême
de ces objets jetables qui posepro-
blème, «c’est un véritable non-
sens du point de vue de la protec-
tion de l’environnement et de la
santé». Aurélie Toninato

Les cigarettes électroniques jetables,
un casse-tête pour le recyclage

Les ventes de puffs ne cessent d’augmenter. En 2022,
en Suisse, plus de 10 millions d’unités ont été importées.

Procédure
À la suite de la fermeture
dumagasin d’un opticien,
l’Office cantonal des faillites
cherche à récupérer
de l’argent enmettant
en vente son stock.

Avis aux amateurs, ou aux pro-
fessionnels de l’optique. Un lot
composé de très exactement
1323 montures de lunettes
cherche preneur à Genève. Ces
lunettes de marques et de ma-
tières diverses sont mises en
vente par l’Office cantonal des
faillites (OCF).

L’inventaire – composé de lu-
nettes de vue et de soleil – a été
hérité d’une entreprise qui ex-
ploitait une boutique spéciali-
sée à la rue Dancet, dans le
quartier de Plainpalais. La so-
ciété anonyme a été dissoute
après la faillite prononcée par

Tribunal de première instance
à la fin du mois de mai dernier.
La boutique est définitivement
fermée.

Sans garantie
Les potentiels acquéreurs pour-
ront inspecter les pièces lors
d’une visite unique le lundi
6 novembre entre 10 et 11 h
dans les locaux de l’OPF à Sati-
gny.

Les offres doivent arriver
d’ici au 16 novembre 2023.
Comme toujours dans le cas des
ventes aux enchères proposées
par le Canton, les objets sont
vendus sans aucune garantie.

Si la majorité des ventes an-
noncées par l’OPF concerne des
biens immobiliers, les lots inso-
lites ne sont pas rares. Fin sep-
tembre, ce sont 45 kilos de can-
nabis légal qui ont trouvé pre-
neur pour la somme de
3000 francs. Marc Renfer

Plus de 1000 paires
de lunettes aux enchères

Décès du cycliste renversé à Perly-Certoux
Accident Un cycliste né en 2003 a été heurté lundi matin par
un SUV sur la route de Lully à la hauteur du chemin des Bis,
en direction de la route de Base. Grièvement blessé, il avait été
amené à l’hôpital avec un pronostic vital engagé. Le malheureux
n’a pas survécu à ses blessures et est décédé dans la soirée,
a annoncé hier la police cantonale. Ce décès est le huitième
comptabilisé sur les routes genevoises en 2023, qui atteint déjà le
bilan de 2022. Le nombre de victimes mortelles avait cependant
été de treize en 2020 et de quatorze en 2021. Les circonstances
exactes du drame doivent encore être déterminées. Une enquête
est menée par la Brigade routière et accidents (BRA). Cette
dernière est à la recherche d’éventuels témoins qui sont priés
de s’annoncer au +41 22 427 64 50. MRE

«SENS eRecycling
vise un taux
de retour de 50%
des cigarettes
jetables vendues.»
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exemplaire(s) du livre
Mon animal et moi au prix lecteur de Fr. 28.–*

au prix abonné de Fr. 24.–*

Mon animal et moi
Ce livre est une compilation de
reportages textes et photos parus
dans Le Matin Dimanche, qui ont
remporté un immense succès et
suscité beaucoup de commentaires
enthousiastes, d’où l’intérêt d’en faire
un livre en réunissant les portraits
les plus beaux, insolites, originaux et
émouvants.
Bonus : le livre est enrichi de conseils
de vétérinaire pour éviter les abandons
et permettre à tout maître de
s’occuper de manière optimale de son
compagnon, et à tout futur acquéreur
d’animal de bien se renseigner en
amont sur les conditions de détention
de l’espèce choisie, ses besoins
spécifiques, sa longévité ou encore les
coûts engendrés.
En partenariat avec Le Matin Dimanche
Sélection, relecture et coordination : Saskia Galitch
Format : 17 x 24 cm, 184 pages en couleurs
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